
NOS PETITS PENCHANTS



MARIONNETTES

DIM 24 MARS – 16H30
SÉANCES SCOLAIRES

JEU 21 MARS - 9H45 & 14H30
VEN 22 MARS - 9H45 & 14H30

LE CARRÉ

55 mins
à partir de 7 ans

NOS PETITS PENCHANTS
PIERRE-YVES GUINAIS | YOANELLE STRATMAN
Compagnie Des Fourmis dans la lanterne
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Questionnons ensemble notre rapport 
au bonheur ! 
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écriture, création Pierre-Yves Guinais et Yoanelle Stratman
interprétation Pierre-Yves Guinais, Yoanelle Stratman 
et David Chevallier
 
regard Extérieur, aide à la mise en scène Amalia Modica 
et Vincent Varène 
création sonore Jean-Bernard Hoste 
régie et création lumière Laure Andurand 
aide à la dramaturgie Pierre Chevallier 
illustrations Johanna Santamaria

production Compagnie Des Fourmis dans la lanterne coproduction avec l’Espace Culturel Georges Brassens à 
Saint-Martin-Boulogne (62), le Sablier - Centre National de la Marionnette à Dives-sur-Mer (14), l’Hectare - 
Centre National de la Marionnette à Vendôme et l’Échalier, Atelier de Fabrique Artistique à St-Agil (41), le théâtre 
des quatre Saisons, scène conventionnée à Gradignan (33), la Maison de l’Art et de la Communication à Sallau-
mines (62), le Temple à Bruay-la-Buissière (62), la Maison Folie Moulins à Lille (59), La Rose des Vents - Scène 
Nationale Lille Métropole / Villeneuve d’Ascq (59) et le Théâtre Dunois à Paris (75) avec le soutien de la DRAC 
Hauts-de-France (en cours), de la région Hauts-de-France et du département du Pas-de-Calais grâce à l’accueil 
de la Ferme d’en Haut à Villeneuve d’Ascq (59), l’Échalier, Atelier de Fabrique Artistique à St-Agil (41), le théâtre 
du Fon du Loup à Carves (24), la Manivelle théâtre à Wasquehal (59), la Maison Folie Beaulieu à Lomme (59) et le 
Théâtre du Grand Bleu, scène conventionnée Jeunesse à Lille (59).

Être heureux, n’est-ce pas ce que tout le monde recherche ? 
Développement personnel, recherche du selfie parfait, influenceurs modèles… Le 
bonheur est à notre époque une question intime qui touche tous les aspects de la 

vie mais aussi une affaire de représentation sociale. 
Cependant, une vie réussie est-elle nécessairement une vie heureuse ? 

Pourquoi devrions nous cacher nos émotions dites « négatives » ?

Dans ce théâtre de marionnettes aux esthétiques décalées, des personnages aux 
petits penchants criant de vérité nous questionnent sur notre quête du bonheur. 
Ce spectacle veut permettre à chacun d’interroger sa recherche du bonheur et 

de faire son propre chemin dans ce labyrinthe où il est si facile de se perdre. 
Une poésie visuelle, tendre et poignante qui en dit beaucoup plus que les mots.



Nous avons eu envie de réfléchir aux injonctions qui ont cours dans notre société néocapitaliste 
et en particulier à l’injonction au bonheur. Elle est omniprésente, dans les réseaux sociaux, dans 

la publicité, dans les discours de nos élus et de nos managers, dans les rayons de développement 
personnel des librairies ou encore dans les émissions télévisées. Le droit au bonheur est devenu un 
devoir d’être heureux et de le montrer. Chacun est responsable de son propre bonheur et coupable 
s’il ose être malheureux. D’ailleurs, la richesse et la pauvreté, le succès et l’échec, le bonheur et le 
malheur sont en fait une affaire de choix. Dans notre course frénétique au bonheur, nous en avons 
oublié une étape importante : la définition ! Qu’est-ce que le bonheur ? Pourquoi le relions-nous in-
consciemment à la réussite financière, à la beauté, à la capacité à consommer et à la visibilité de nos 
publications instagram ? L’injonction au bonheur, la tyrannie de l’optimisme, l’obsession égocentrique 
de l’amélioration de soi nous détournent des efforts nécessaires pour transformer la société... 
et pourquoi pas le futur ! 

Pierre-Yves Guinais et Yoanelle Stratman

À TOI DE JOUER
Mais c’est quoi, un penchant ?

•	 Inclination spontanée, tendance naturelle vers quelque chose : 
       "Avoir un penchant pour les bonbons, les voitures, les jeux vidéo."
•	 Tendance à aimer quelqu’un, à éprouver pour lui de la sympathie.
•	 Avoir de mauvais penchants :  Tendances à faire le mal.

Entoure les synonymes que tu comprends :
Inclination,   aptitude,   instinct,   habilité,   génie,   prédisposition,   propension,   talent, 
nature,   faculté,   facilité,   tendance,   prédétermination,   habileté

Sauras tu trouver les penchants de chaque personnage du spectacle proposé sur scène ?

Ptolémé BaltazarVictor Alfred Rosie 

Réponses :

A/Baltazar  B/Rosie  C/Alfred  D/Victor E/Ptolémé

A/ J’ai une prédisposition naturelle à la curiosité et à m’interroger sur le bonheur des autres.
B/ J’ai tendance à ne plus croire au bonheur et à porter l’expression du malheur sur moi !
C/ J’ai propension à acheter plein d’objets, toujours plus beaux et plus gros qui sont pour moi 
l’expression du bonheur.
D/ J’ai la faculté d’incarner le bonheur, la beauté, la perfection et d’attirer l’admiration de tous.
E/ Je suis de nature discret, soumis et docile à l’égard des occupants de l’immeuble.



Pensez covoiturage !
rendez-vous sur 

theatredelarchipel.org
Un service libre, sans 

inscription et gratuit vous 
est proposé sur chaque 

page de spectacle

Prochainement

NOUVEAU !
CÔTÉ COUR, CÔTÉ THÉÂTRE : Une petite faim ? l'Archipel 
et le bistrot Côté Cour vous accueillent une heure avant et après 
les représentations ! C'est local, fait maison et c'est bon !
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w CÉLESTE, MA PLANÈTE
Timothée de Fombelle |  Didier Ruiz
La compagnie des Hommes

  
THÉÂTRE & VIDÉO
 LE CARRÉ

MER 05 JUIN - 15H
VEN 07 JUIN - 19H 

     1h          de 10€ à 12€

Quand une histoire d’amour se fait combat écologique
Dans un futur, peut-être pas si lointain, une mégapole de tours de 
verres, une atmosphère tellement polluée que l’on ne sort jamais, 
un adolescent solitaire. Tout cet univers bascule le jour de l’arrivée 
de la belle Céleste à l’école. Un coup de foudre, une disparition, une 
course poursuite pour la sauver mais aussi pour sauver le monde.

Et si l’amour pouvait sauver le monde ? Dans cette adaptation du 
roman jeunesse de Timothée deFombelle (une dystopie écologique 
savoureuse, sans désespoir), le metteur en scène Didier Ruiz joue 
la carte d’une esthétique forte pour une aventure haletante et 
pleine de suspense, au milieu d’une ville futuriste et déshumani-
sée. Du vrai théâtre où s’équilibrent création d’images (parfois ani-
mées) et belle interprétation des trois comédiens. Télérama
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JEUNE PUBLIC
dès 10 ans


